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ÏA U iO rR F A 'X  NO US OIT...
En instance de décision alors que surgissent devant lui deux

entiles généralement envisagées comme personnifiant le vice et la
vertu, l’Amourcux (i) nous révèle un plus subtil arcane :
a L’amour, dit-il, ou plus exactement Nahasch, l’avidité, constitue
« l’agent des individuations et des attracts. Toute virtualité abduc-
« trice procède de lui. S’abandonner passivement a son incessante
« sollicitation, convoiter dans l’inertie, tel est le vice suprême dont
« les sept péchés capitaux ne sont que des sous-multiples réac-
« tionnels. L’utiliser avec une initiative conforme au quaternaire,
« telle reste l’essentielle vertu. “Veillez à ce que les tumultes du
« dehors et les fermentations. hyliques ne troublent point l’ordre
« au sein duquel s'élabore l’agent pantomorphe. Favorisez, par
« l’observance du rythme binaire, sa condensation. Sachez, en
« temps opportun dispon.ibiliser le potentiel ainsi accumulé. Répu-
« diez enfin dès que vient l’instant d’en projeter le dynamisme,
« toute hésitation. L’ascèse indispensable à celle éverluation assu-
« rera et votre extension vers l’apex du pentagramme et l’emprise
« magique de vos lucides volitions. »

Paul-Clément JAGOT.

(i) L’Amoureux, sixième lame du Tarot. Voir l’ouvrage de Georges Muchery
’« La Synthèse du Tarot ». Editions du Chariot.
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I n flu e n c e s  A s tr o lo g iq u e s
p o u r  J a n v i e r  1 9 3 3

Pour la nouvelle année qui commen­
ce, le Chariot, au nom de ses collabo­
rateurs et de son directeur, vous adres­
se scs vœux les meilleurs.

Ce mois, dans son ensemble, est as­
sez hcureuseme.nl influencé, il est meil­
leur au mois correspondant de 1932 ;
une activité plus grande se manifeste,
Mars est heureusement disposé, cette
planète passe en sextile avec le Soleil
du thème de la France donnant de la
vigueur, de la volonté, une plus gran­
de confiance en l’avenir, de l'optimis­
me. Accroissement des naissances
d’enfants mules. Le gouvernement fait
preuve d’énergie, il sait prendre ses
responsabilités, ce qui le fait entrer en
luttes avec le Parlement, mais la qua­
drature de Venus et de Mars ne se pro­
duisant, comparativement au thème de
la France, que vers la fin du mois de
février on peut conclure que le gou­
vernement ne doit pas se trouver en
difficulté avant celte date, quoique
Mars, à partir du 21 janvier, soit par­
ticulièrement dangereux du fait qu’il
devient rétrograde ; sa débilité doit
avoir une influence sur les affaires de
la Bourse à partir de cette date, les spé­
culations doivent devenir particuliè­
rement dangereuses, d’autant que Mer­
cure passe à la quadrature d’Uranus,
en signe violent de Mars. La position
de Mars entraîne.un manque de fran­
chise, désagréments assez sérieux ve­
nant de l’extérieur, risque de scandale,
calomnies ; mauvaises influences pour
les militaires, les industriels, les chi­
rurgiens ; accidents causés par le feu,
par les fièvres, les inflammations.

Jupiter, quoique rétrograde et dans
un signe mauvais est en trigone pen­
dant tout le mois avec le Soleil du thè­
me de la France, Jupiter montre le dé­
sir d’aider et d’être aidé, tendance aux
concessions, cet aspect laisserait voir
que le ministère (Jupiter dans la Vier­
ge), quoique peu puissant, c^t soute­
nu par le parti en vue de la Nation.

Mercure qui représente, comme vous
le savez, le commerce, les banques, la
diplomatie, forme des aspects mauvais

avec Uranus et Saturne du thème do
la France, ce qui augmente la tendan­
ce à la critique, propos acerbes dans la
Presse, oppositions nombreuses, hosti­
lité publique, criticisme venant des em­
ployés de la Nation (fonctionnaires).
Mercure est toutefois soutenu par Ju­
piter cl par Mars, ce qui paraît indi­
quer encore une lutte possible entre les
serviteurs de la Nation cl le gouverne­
ment, ce dernier fera preuve d’un es­
prit large, de bon sens, de netteté et
de franchise, mais aussi de volonté ;
c’est surtout vers la fin du mois, au
moment où Saturne passe en opposi­
tion avec Uranus du thème de la Fran­
ce que l’idée de révolte, de troubles so­
ciaux (Saturne en Maison IV, .et maître
de celle Maison et Uranus dans le haut
du ciel) est possible ; vers le même
moment, Vénus passe à la trine de
Mars, ce qui peut apporter une atté­
nuation à ce qui précède, mais nean­
moins, une période s’annonce 1res cri­
tique pour les gouvernants à partir du
20 janvier, Vénus est à ce moment en
quadrature avec le Saturne du thème
de la France dans la Maison VI, celle
des serviteurs, ce qui peut entraîner
des perturbations dans nos affaires in­
térieures ; menaces de scandales, pla-
ccmcnls défectueux, mauvaises opéra­
tions financières à partir du lundi 16
janvier : la sociabilité diminue jus­
qu’à la fin du mois.

Uranus est toujours dangereux par
rapport aux gouvernants, surtout vers
le 20.
. Vous verrez dans les pronostics gé­
néraux (1) pour 1933, que Jupiter, jus­
qu’en octobre se montre peu favorable,
il ne donne aucun appui et chacun doit
compter sur soi pour se sortir d’affai­
re, il y a encore de nombreuses diffi­
cultés" avant de pouvoir stabiliser,
quant à Mars il donne jusqu’en juil­
let une tendance pessimiste qui fait
que personne n’est encore satisfait de
son sort ; une grande facilité à tout
critiquer fait avorter beaucoup de pro-

(1) Ce que sera 1933, Almanach astrologi­
que du Chariot.



jet«;, stagnation générale, dônt on ne
peut sortir que par le travail, l’esprit
d’cntrcpçisc, le risque.

Gc mois de janvier montre toutefois
des possibilités heureuses si, à partir
du 21, le pessimisme ne reprend pas
le dessus (Mars devient rétrograde à
cette date), travaillons, agissons tous
dans le même sens, Jupiter dans la
Vierge indique qu’il est fini de « rigo­
ler », qu’il faut redevenir sérieux, mais
celte planète restant en bon aspect
avec le Soleil, de l’horoscope de notre
pays, implique de l’honnêteté, de la
générosité et de l’espérance.

La Bourse paraît meilleure dans la
première quinzaine que dans la secon­
de, du 16 au 28, elle semble assez su­
jette à des perturbations importantes
qui paraissent devoir déconseiller la
spéculation.

lrr janvier. — Gc Dimanche est très
complexe, comme influences ; ce qui
semble dominer, c’est une tendance à
l’exagération, à la nervosité ; le repas
du midi doit être très sobre, l’après-
midi pouvant entraîner des indisposi­
tions. C’est un jour consacré aux vi­
sites. Mais il apparaît qu’il est préfé­
rable de les faire après 17 heures. Dans
la soirée se méfier de scs rencontres,
tendance à la nervosité. La nuit est
difficile pour les sanguins.

2 Janvier. — Matinée à utiliser pour
demander une faveur, pour commen­
cer une opération de longue haleine.
L’ensemble de la journée laisse une
large place au libre arbitre.

3 Janvier. — Journée très mauvaise,
particulièrement dans l’après-midi ;
elle est surtout mal influencée au su­
jet de la santé et de tout ce qui tou­
che le travail, les employés, les servi­
teurs, tendance à l’excentricité, à l’exa­
gération, à l’imprudence ; craindre les
changements brusques discussions
dans les intérieurs domestiques, con­
flits. Dans la soirée, les pensées sont
troubles, se coucher tôt.

4 janvier. — La journée est heureu­
sement influencée par le trigonc de la
Lune et de Mercure, ce qui augmente
l’activité mentale, favorise les éludes,
les écrits, après-midi favorable pour
consulter un homme de loi. A 21 heu­
res, venez au « Club des Psychistes »,
vous y serez le bienvenu.

5 Janvier. — La matinée est fâcheu­
sement influencée par tout ce qui tou­
che l’affection, les rapports avec les

2 47
parents plus âgés que soi ; jour dan­
gereux pour les femmes, surtout celles
qui sont malades. Eviter de signer un
contrat ce jour, * il le serait sous de
mauvais auspices. Contraire aux dé­
placements, aux rapports entre voi­
sins, confrères. La soirée favorise heu­
reusement tout ce qui est psychique.

6 Janvier. — La trine du Soleil et de
la Lune vient améliorer la santé des
malades, il en est de même de celle de
Mars et du luminaire nocturne qui ap­
porte de la vitalité, de l’activité et du
« cran ». Journée à choisir pour met­
tre en œuvre une initiative personnel­
le demandant un gros effort, pour tou­
tes les petites opérations chirurgicales.
Dans la soirée, possibilité d’accorder
ou de recevoir une affection-nouvelle,
il y a toutefois nécessité de ne pas
confier scs projets.

7 Janvier. — Bonne journée favo­
risant les plaisirs, les affections, l’ami­
tié. Favorable pour tout rapproche­
ment avec le sexe opposé ; place­
ments d’argent heureux.

8 Janvier. — Mauvais, dimanche,,
fausse manière de voir,'se méfier de
son inspiration, les pensées sont con­
fuses, il y a risque dose tromper ou
d’être trompé ; malchance venant du
sexe opposé ; ne pas s'occuper du psy­
chisme.

9 Janvier. — G'est encore une mau­
vaise journée pour tout ce qui est so­
cial ; ne rien entreprendre de nouveau
dans ce qui touche la situation, l’em­
ploi ; surveiller le repas du midi, ris­
que de congestión pour ceux qui y sont
sujets ; se méfier du sexe opposé, per­
te d’argent, ennuis pécuniaires en
crpissance ; journée tendant à déran­
ger les combinaisons les mieux éta­
blies ; crise de foie pour ceux qui y
sont sujets, surveiller son régime plus
qu’à l’ordinaire. Nuit très difficile pour
tous ; malaises inattendus.

10 Janvier. — Tendance, dans la ma­
tinée, à la turbulence, à l’aversion de
ce qui est régulier, ordonné, ennuis,
malchance ; soucis venant des amis,

' de l’entourage, des enfants ; craindre
les mensonges, les scandales, la ca­
lomnie ; mentalité faussée. La soirée
favorise toute recherche psychique et
quelques instants de concentration,
vers 22 h. 30, peuvent donner la solu­
tion d'un problème délicat à résoudre,

. car l’inspiration doit venir plus facile­
ment à ce moment qu’à un autre.
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IL janvier. — L'après-midi se prèle

à tout, ce qui demande du courage, de
l’action, il y a une augmentation de.
la vitalité mérité, personnel facilité.
L'opposition des luminaires à 20 heu­
res marque un moment de sévérité,
discussions possibles dans les inté­
rieurs ; tendance à l'arrogance, au des­
potisme, éviter de ne pas froisser au­
trui. Le sextile de la Lune et de Jupi­
ter à la fin de cette journée rend plus
sociable et donne une meilleure bon­
ne, volonté. A 21 heures, venez au
« Club des Psychislcs >».

12 Janvier.— Matinée favorisant tous
ceux ayant la Vierge ou les Gémeaux
à ¡’Ascendant ; bonne pour s'occuper
d'affaires commerciales, de comptes et
de toute opération demandant de. la
minutie. Dans l'après-midi, satisfac­
tions affectives en croissance, favorise
encore les affaires d'argent, les cho­
ses de luxe, les arts. Se coucher avant
23 heures, pour éviter aux instincts de
dominer la raison, éviter de prendre
une médication inhabituelle. Ennuis
venant d’amis âgés ou ennuis pour des
umis âgés.

13 Janvier. — L'ensemble, de celte
journée présente jusqu'à 19 heures une
influence restrictive (pii conseille de ne
rien entreprendre d'inhabituel. La soi­
rée. est très favorable, pour toute de­
mande d'appuis auprès de supérieurs;
les natifs du Lion, du Sagittaire et des
Poissons ou ceux ayant l’un de ces si­
gnes à l’ascendant'peuvcnt choisir ce
moment (20 heures) pour commencer
une nouvelle affaire ou modifier l'orga­
nisation de celles existant déjà. Nuit,
difficile pour les cardiaques.

14 Janvier. — Journée sans grandes
influences plutôt bonne. La soirée se
prête aux rapprochements d’amitié.
Nuit favorisant ¡’inspiration et les ef­
forts mentaux ; penser à ces affaires
en s’endormant peut permettre plus
qu’à l’ordinaire de trouver d’heureuses
solutions au réveil.

15 Janvier. ·— Dimanche très com­
plexe ; l’activité mentale est grande
mais elle peut être mal orientée, ne
prendre aucune décision ; dans la soi­
rée se méfier de sa nervosité, de ses
instincts.

10 Janvier. — Très bonne après-mi­
di pour tout ce qui est social, particu­
lièrement à partir de 10 heures, pour
tout ce qui a trait à l’amitié, aux asso­
ciations, aux rapports féminins, aux

grandes "sociétés ou compagnies : fa­
vorise les parents, les hommes., Nuit
difficile pour les femmes et plus par­
ticulièrement pour celles qui sont en­
ceintes ou qui souffrent des organes re­
producteurs.

17 Janvier. — Mêmes influences gé­
nérales que le 10 janvier. Bonne jour­
née.

18 Janvier. — L’ensemble de cette
journée est mauvais, particulièrement
jusqu’à 20 h. 30, la Lune en semi-sex­
tile avec Jupiter se montrant favora­
ble aux éludes philosophiques (mora­
les surtout). A 2L heures, venez au
« Club des Psychislcs ».

19 Janvier. — Influence restrictive
de Saturne qui conseille de ne rien en­
treprendre (pii ne soit une nécessité.
Rapprochement possible d’amitié dans
la soirée. Le sextile de la Lune et de
Neptune dans la nuit doit faciliter la
venue d’inspirations heureuses ayant
Irait aux affaires financières. Nuit dif­
ficile.

20 Janvier. — C'est vraisemblable­
ment une des meilleures journées du
mois, elle donne de l’activité mentale,
se trouve être fortunée pour tout ce
qui est amitié, affaires d’amour et d'ar­
gent plus particulièrement dans la soi­
rée ; facilite les visites d’affaires, les
demandes d'appuis, permet de faire
preuve d’activité dans tous les domai­
nes. Amélioration de la santé des ma­
lades. Quelques instants de concentra­
tion, le soir avant de s’endormir, doi­
vent faciliter au réveil la venue d’une
idée féconde.

21 Janvier. — La matinée donne une
tendance à tout critiquer, ne rien entre­
prendre de nouveau ; ne pas signer
de contrat, surveiller plus particulière­
ment ses enfants ou les personnes jeu­
nes dont on a la garde. Le repas du
midi se prête à toute demande de fa­
veur, à parler d’affaires, de placement
de fonds. La soirée doit permettre de
commencer une opération demandant
de la patience, de la ruse, du tact, de la
persévérance.

22 Janvier. — N’attacher aucune im­
portance aux rêves de la nuit, ils ne
peuvent qu’être mensongers, ne pas en
attacher plus aux idées qui pourraient
jaillir subitement au réveil, les pen­
sées sont encore confuses. Ce Diman­
che ne se prêle pas à l’action ; vers 19
heures, quelques instants de concentra­
tion peuvent faciliter la recherche de



loul mystère ; dans la soirée se méfier
do ses instincts. La nuit est difri ĉilc
pour les sanguins; les pléthoriques^
pour ceux qui souffrent du foie.

23 Janvier, — Journée qui facilite le
bon sens ; tendance à voir les choses
sous un angle vrai ; la ppcïïiièrc idée
sera généralement la bonne*.· Favorise
les rapports entre confrères, éntre su­
périeurs et employés ; journée satis­
faisante. La nuit facilite l’inspira'tion
et la recherche de tout problème.

Janvier. — Journée assez favori­
sée jusqu’à 20 heures, à partir de ce
moment se méfier de tout changement
brutal, risque de promesses faussées,
enquis de tout genre, activité dange­
reuse, les personnes âgées ne doivent
faire aucun excès, la nuit entraînant
une perte de vitalité considérable.

25 Janvier. — Journée très complexe
comme influences heureuses, elle favo­
risera surtout ceux qui ont les Gé­
meaux, la Vierge, la Balance et le Tau­
reau à l'ascendant de leur thème de na­
tivité (1). A 21 heures venez au « Club
des Psychislcs ».

26 Janvier. — Influence restrictive
pendant toute cette journée, gardez se­
cret ce que l’on a l’intention d’entre­
prendre. L'après-midi est favorable à
l’activité mentale ; elle peut permet­
tre avec quelque chance de succès de
s'occuper d’affaires financières.

27 Janvier. — Influence encore res­
trictive, la conjonction du Soleil et de
Saturne est dangereuse pour les affai-
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res domestiques, pour les hommes sur­
tout ; elle diminue la vitalité, ne fa­
vorise pas les nouvelles relations; jour­
née commandant la prudence en tout.

28 Janvier. — Ce Samedi conseille
encore de la prudence, ne rien faire
qui ne soit une nécessité, se méfier de
decisions prises subitement.

20 Janvier. — Mauvais dimanche,
tcuqance ¿1 l’extravagance, à l’exagé­
ration, la prudence est encore néces­
saire.

30 Janvier. — Bonne journée jusqu’à
22 heures; si possible se coucher vers
ce moment pour éviter des à-coups im­
prévisibles et surtout que les instincts
dominent la raison, risques de discor­
des avec les personnes de son entou­
rage. Dans la journée, les influences se
prêtent à la demande de faveurs, à des
entreprises nouvelles demandant du
temps, de la réflexion. Quelques ins­
tants de concentration vers 10 heures
du malin, permettront aux natifs du
Lancer, du Sagittaire et des Poissons
de. prendre une décision féconde en
résultats heureux.

31 Janvier. — Le mois se termine sur
les influences très mauvaises ; la
journée conseille de se méfier de ses
décisions et de scs actes. Ils ne peu­
vent qu’entraîner des ennuis, des dé­
boires et des regrets inutiles.

Georges Mu c iie r y . .

(!) Voit· Magic, un volume franco IG fr. 50.

l l l l l l l f l B i l R l l l i R l l l l l i a i l l B U l l I l l I l I l l B l l l l B ■ ■ ■ ■ ■ ■ ■ ■ ■ ■ ■ ■ ■

C o u rs  É lé m e n ta ir e  d e  G ra p h o lo g ie

A iparlir du Samedi 7 Janvier cl ensuite tous les Samedis à 13 heures, au Club des
Psychislcs, 484, Boulevard Saint-Germain, notre collaborateur P..C. JAGOT fera un cours

•de Graphologie en douze leçons.

En voici le sommaire :
1e r — Piincipcs généraux.
2o — La définition graphomélriquc des

écritures.
3c — Les genres, les espèces et les modes

selon Crépieux Jamin.
4» — Les espèces expressives de la di­

mension.
— Les espèces expressives de l’inten-

.silé .(vitesse et pression).
G* — Les espèces expressives do la forme.

7* — Les espèces expressives de la direc­
tion.

Se — Les espèces expressives de la conti­
nuité.

9e — Les espèces expressives de l’ordon­
nance.

10- — Transposition psychologique des
données graphométriques.

11« — Les appréciations essentielles et
l’esquisse.

12* — Le portrait.
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U tilis a tio n  d u  T a r o t
e n  A s t r o lo g ie  « In d icia ire

V
Nous possédons déjà tous les éléments nécessaires pour remploi régulier du

Tarot.
Quand nous sommes en présence d’une partie d’horoscope comprenant une ou

plusieurs planètes, il nous est 'facile de calculer une lame qui complète (et parfois
synthétise) l’influence des facteurs astrologiques. Ce calcul peut-être fait pour
les maisons horoscopiques ou pour les signes du Zodiaque.

Prenons par exemple l’horoscope d’Aristide Briand dressé par G. Muchery (1)
que je reproduis ici. Les maisons pour lesquelles on peut calculer les arcanes, sont
IVc, Vite, IX«, Xe et XIIe .

La IVe maison est occupée »par le s:g ic de la Vierge et par (Saturne et Jupiter.
11 nous faut donc additionner scs valeurs numériques :

6 (npi 7 T) F- L ( Z.’) =  H)
Donc, c’est la XIXe arcano fqu’il faut placer dans cette maison. Sa significa­

tion s’ajoute à ce qu’on peut .obtenir par les facteurs purement astrologiques. Voi­
ci, en quelques mots, ce ,qu’on peut dire .de la présence de la XIXri lame dans la
IVo maison :

Malgré que M. A. Briand n ’était pas marié, il n’a pas connu fla solitude ; on
peut même dire qu’il ne vivait pas seul et son entourage immédiat remplaçait la
famille qu’il n’a pas voulu créer t(IV° maison est celle du home ¿et Je XIXe arcano
est celui de l’union). Le bonheur lui a été assuré dans son intérieur, pour lequel
il [ faisait souvent des dépenses inutiles. Je ne crois pas nécessaire d’approfondir
cette configuration parce qu’elle concerne presque exclusivement la vie privée Jdu
grand apôtre de la Paix Universelle.

La VIIe maison se trouve en Capricorne ét contient la planète Mars. Sa lame!
correspondante sera : H i -|- 5 (cf) =  15. La VIIe maison est celle des en-»
nemis déclarés ; et cette combinaison est claire : ce sont les »écrits, Jes discours
(car comme nous avons démontré, « Typhon » ou « Diable » correspond à la  IIIo

maison) et toute activité (indiquée par Mars) de A. Briand qui lui ont créé
des ennemis. L’arcane XV est celui de la haine aveugle et des passions qui
étaient souvent provoquées par sa propagande pacifique et par sa politique.
« Typhon » démontre la force qui supposait à toutes 'les alliances et associations
politiques de A. Briand. La VIIe maison gouverne la guerre, et la présence de
la XVe lame prend une nouvelle signification : ce sont les forces noires et fa­
tales de la Guerre qui étaient fcon ennemi principal. 1 '

(1) « Le i liariol v  -. Avril 1932, p. 47 et ss.

On peut dire que généralement .« Typhon » empêche d’une manière ou d’une
autre le développement normal des choses indiquées par la maison où il se place.
Dans le thème natal de A. «Briand il occupe la VIIe maison dont la signification
courante est le mariage ; à ce point de vue, le Tarot confirme les indications
astrologiques du célibat. .

La IXo maison horoscopique prend dans le signe du Verseau et ¡contient Mer-·
cure et Vénus. Leur addition hous donne (11-|-2-|-3=- t 'ü  «La Tour foudroyée»'.
On peut s’étonner de la présence de cette lame qui est nettement vnauvajse,
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dans une maison astrologiquement asses îavotabte dans cet horoscope, mais elle
est bien à sa place. kC’est la situation catastrophique dans · l’intérieur des pays
(XV1° arcanc, comme nous avons vu, correspond iï la IVe maison signifient
« l’intérieur ») qui était souvent la cause directe des voyages du célébré mi-»
histre. La XVI0 lame est celle de la victoire avant une défaite, des pouvoirs
écroulés et des renversements de positions, tandis que la IV° maison gouverne
les parties de l’opposition, et voici nous avons ainsi toutes les causes des voya­
ges et dos déplacements de A. Briand.

Puis, La Tour foudroyée signifie la rupture d’association et la IX0 maison,
l’état d’esprit ; ce qui se ¡trouve en rapport avec les changements do l ’orien­
tation politique au cours de pa Vie. G. Muchery dit que la XVI0 lame ;«: im-'
plique toujours que ce que l’on entreprend est au-dessus de ses ‘forces » (1),
l’œuvre de la Paix n’était-elle au-dessus des forces île Briand ? La Tour fou­
droyée correspondant ù la IVe maison (dont une des significations est la <c fin des
choses ») et étant mauvaise par sa nature, est une lame « stérile » qui em­
pêche la pleine réalisation des choses indiquées par la maison, annonçant

(1) « La Synthèse du Tarot », p. 58.
. ¿2) G. Muchery « La Synthèse du Tarot », p. 51.
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plutôt « la fin des choses par la stérilité ». Cela (nous fait douter de la fécon­
dité dos efforts de A. Briand et de l'existence durable do la Paix Universelle.
Cette lame dans la Xe maison indique les difficultés d’avancement dans la car­
rière ou l’enfondrcment fatal de celle-ci (stérilité des efforts) ; dans la V·
(surtout dans les Révolutions Solaires établies pour les thèmes féminins) —
l'avortement (stérilité de grossesse), elc...

Passons au Milieu du Ciel.
La cuspide de la Xe maison se trouve dans les Poissons et pour obtenir Par-

cane de «00110 maison, il «nous faut additionner le nombre de ce feigne -.avec ceux de
la Lune, Neptune et du fèoleil qui y sont présents. Nous avons donc : 12 (®)
-f- 4 C ' + 1 H 8 ) t I i 0 )  =  26, d’ou il faut déduire le nombre total des arcanes
_  2*2.

Ainsi c’est la IVe (26 -  22 =  4) lame qui se place dans la (X° maison. Nos lec­
teurs sont suffisamment au courant de sa signification pour ne pas voir qu’elle est
parfaitement d’accord avec la position obtenue par le célébré homme d’état. On
peut dire que la 1V° lame au Milieu du Ciel est toujours un signe .d ’élévation.
« C’est la lame de bonne influence, de constance, do persévérance, de douceur...
de labeur, de travail, de »protection... C’est une carte d’adaptation, de ¡sens ¡prati­
que, d’organisation ». (2) Relisez ce que disent les divers auteurs de cet arcane
et vous verrez comment la signification divinatoire de Empereur s’accorde bien
avec la vie de Briand. J. B. Rost considère que cette lame indique Ja dictature, et
les journaux étrangers se plaisaient à appeler le grand orateur « le dictateur de
la S. D. N. » et même « dictateur de l’Europe » I

L’arcanc de la XIP maison sera : 3 ( £?) +  8 11 Le Lion dompté et il
amoindrit les mauvais présages de cotte néfaste maison. 11 a aidé Briand de
surmonter les obstacles et les difficullés gouvernementales, de lier pour le bien
ridée de- pouvoir à la 'fraternité des peuples (tous les mots soulignés se trouvent,
comme la signification de la XIe lame, dans l’étude précédente sur « les corres­
pondances astrologiques du Tarot »). Le Lion dompté ayant l’affinité »avec la
Xl° maison horoscopique, permet de dire qu'aux moments des épreuves et »des
difficultés (XI1° maison), A. Briand n’était pas seul : il était feccondé tot soutenu
par des amis. La Xl° lame ¿dans la XI1° maison signifie aussi des ainife devenant
des ennemis ¿1 .vice versa, ainsi que les trahisons. Nous retrouverons celle configu­
ration dans le chapitre suivant, (consacré à la Révolution Solaire ¡de fM. Paul
Doumcr précédant son assassinat.

Cette méthode de l’utilisation du Tarot peut être employée, comme nous l’a­
vons dit plus haut, par rapport (aux signes zodiacaux. Dans ce cas ‘on combine
la signification de la lame avec la signification du signe (et non \dc Oa maison,
comme nous avons fait plus haut). La maison intervient en dernier lieu pour
déterminer le domaine où les résultats obtenus par l’examen du signe fct d'e l’ar-
cane doivent être placé.

Prenons comme exemple le signe du Bélier dans l’horoscope de Briand. Il con­
tient le Soleil et Neptune. Donc, la lame correspondante sera : 1 < <?) +  1 0 )  +  9
($ )= ·  11. Nous avons vu déjà cet arcane dans la Xll° maison et nous pourrons
comparer la signification de la (XIe famé dans la XIIe maison avec (la {nouvelle con­
figuration de celle lame avec (Bélier. Cette comparaison aidera peut être à rcom-!
prendre l’adaptation des arcanes aux maisons et aux signes, car il ‘.m’est impossi­
ble de donner la liste ’complète des significations de chaque lame dans chaque
maison et chaque signe (les lames forment 528 combinaisons — 22 lamesx12
maisons et 12 signes, qui demanderont au moins 120-130 pages 1 )

Le signe du Bélier gouverne les impulsions, les ambitions et les (instincts. Le
XI0 arcane est le symbole de la liberté d’action. On peut donc dire que des impul­
sions, les ambitions et les '.instincts de ’A. Briand prennaient libre cours ; leur but
était la fralernilé spirituelle et les ¡liens' pour le bien. Etant un signe .cérébral, le
Bélier en configuration avec le XIe arcane donne une confiance cérébrale et Instinc- t
live aux promesses données par les ’autres. C’est un idéaliste qui pouvait facile­
ment être trompé.

Comme le signe du Bélier .est partagé entre le Milieu du Ciel (et fa XIe maison,
ceci se rapporte aux choses de ces deux maisons.
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Souvent les arcanes calculées pour les signes sont les mêmes que (¡ceux des

maisons. Ceci se produit quand les maisons coïncident plus ou moins •exacte­
ment avec les signes. Dans ,ccs ces, l’application du Tarot simplifie : on m'obtient
qu'une série d’arcanes et non (deux. Mais quand les maisons ne coïncident pas
avec les signes’ il faut .calculer les arcanes pour les maisons et pour les signes.
Toutefois il est inutile do chercher les lames correspondantes aux signes ne
contenant qu’une seule planète. Le calcul des arcanes par rapport au Zodiaque ne
s'applique qu'aux signes contenant au moins deux planètes.

(à suivre)
A. VOLGUINE.
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La r e c h e r c h e  d e s  R a d ia t io n s  6 6S ”
s u r  P la n s  e t  P h o t o g r a p h ie s <a>

Sur le terrain, il pourra, à distance,
par son système nerveux et visuel, per­
cevoir de très loin (à des kilomètres) tel
ou tel gisement, puis arrivé sur place
ne laissant réagir que le système muscu­
laire aux modifications de potentiel aux­
quelles est soumis son corps au passage
des lignes d’influences, il reproduira
toutes les opérations d’un ;sourcier or­
dinaire.

Ceci n’est pas une ¡hypothèse, et je
l’expérimente très souvent pour mon
compte.

Rentré chez lui. le sourcier aux deux
sensibilités, peut se servir uniquement
de son système cérébro-spinal en l’accor­
dant sur la longueur d'onde du corps
cherché et se transporter, en esprit, sur
le terrain figuré par une carte, un plan.
Il ressent, télépathiquement, les sensa­
tions qu’il éprouverait en se promenant
sur le terrain, en passant au-dessus de
tel ou tel corps ; ou, s’il opère sur la
photographie d’une personne, il verra
son pendule tourner au-dessus (de tel ou
tel organe malade. |

Trouvez-vous cela si extraordinaire ?
Pour certains, peut-être, ceux qui ne
savent pas obtenir la sélection, à volonté,
de leurs pensées, exactement comme celà
arrive au possesseur d'un poste de T. SJ

F. à mauvaise sélectivité, qui ne peut
séparer « Radio-Paris » des « Anglais »,
ou «Radio-Toulouse» des «Allemands»,
par exemple. Est-ce une raison pour
nier que d’autres postes peuvent le faire?

Peu de personnes ne peuvent penser
« qu’à une seule chose », sans idées
parasites, ou ne « rien penser », se
mettre en position d’attente. Essayez de
ne rien penser pendant 30 secondes...
et vous comprendrez pourquoi il n’est
pas surprenant que vous n ’arriviez pas
à faire de la lecture sur plan ou photo.

D'autres personnes le font très natu­
rellement et ceci explique cela. Si cette
question vous intéresse, et que vous
aimiez les voyages, vous pourriez en­
visager la possibilité d’aller faire un
petit tour au ïhibet, vous mettre à
l’école d’un « gourou », à moins que
vous ne préfériez rester chez vous, bien
tranquille, dans le calme d’une chambre
— silencieuse — (mais y a-t-il encore
des chambres silencieuses ?...) et faire
des exccrcices d’éducation mentale ; con­
centrer votre pensée sur une idée pen­
dant quelques secondes, puis en aug­
mentant ensuite progressivement ; aussi,
en faisant l’inverse : ne rien penser,

(1) Voir le N° 8.



2$010 même processus. C’est assez ardu audébut, car toutes sortes d’idées biscor­nues vous traversent l’esprit <— à votregrande stupéfaction et enervement —mais avec un peu de patience, dès lespremiers résultats obtenus, on progressebeaucoup plus rapidement que les débutsno lo laissaient supposer,11 faut alors procéder à quelquesessais, sur plan ou photo. Bien entendu,11 faut régler son pendule, l ’accorder.Une méthode simple, consiste à tenirle pendule de la main droite, le présente«au ¡dessus de la paume de la main gaucheouverte, et raccourcir ou allonger la lon­gueur du fil jusqu’à ce que l ’on obtienne.une rotation bien nette et régulière. Pas­ser ensuite le pendule au-dessus du plan,ou de la photo, en ne pensant qu’à cequo l ’on veut trouver. ·Bien entendu, ce n’est pas à la pre­mière expérience que vous obtiendrez desrésultats merveilleux, car toutes les in­fluences parasites du terrain se retrou­vent aussi sur plan. On retrouve lesmêmes effets d’induction de deux filonsparallèles, ou masses voisines, etc.Il faut procéder aux éliminationscomme on ferait sur le terrain, et ceci...est une autre histoire.Mais il faut reconnaître qu’il est bienplus commode de travailler sur planseul, dans le calme d ’une chambre, quesur le terrain. L à  ihas, pendant la pros­pection, on est entouré de curieux quivous accompagnent, vous harcèlent dequestions font des réflexions ridiculesou ironiques. Il faut trouver tout, immé­diatement, sans hésita’.ion, sans erreur,ne rien vérifier, quelque soit le temps,l ’heure, votre fatigue, les effets possi­bles du « fading », surtout par tempsorageux...Chez soi au contraire, on cherchetranquillement, patiemment, on recom­mence autant fois que nécessaire, enmodifiant les méthodes ; on procède.à tous les essais et contre-épreuves uti­les ; on s’arrête quand on veut, on re­prend à l ’heure qui vous parait propiceet tout cela dans le calme absolu, laplus entière tranquillité d’esprit.Aussi, à ceux qui le peuvent, je con­seille de ne pas partir faire de prospecttion sans avoir fait une étude préalablesur carte ou sur plan. Ils n’aurontÎdus à faire sur le terrain qu’une véri-ication, avec une sûreté et rapidité quine laissera pas d’étonner les « curieux »ignorant votre travail préparatoire :et ne

pourront comprendre comment vous pou­vez opérer si rapidement et si sûrement.Pour les maladies, leur recherche surphotographie, est très simple, car lo pen-idulc s’agite au-dessus de la zone malade,oscille, tourne à droite ou à gauche. Avecun peu d’habitude et d’expérience on ar­rive très vite à analyser et comprendre ceque celà signifie et déterminer l’organemalade, son affection et sa gravité. C’estainsi, avec quelques perfectionnements^que je suis arrivé, après plusieurs an­nées d’expériences et patientes Recher­ches, à pouvoir faire un examen radies-thésiquo de toutes les parties du corpsavec une précision que ne peut donnerla radioscopie, puisqu’elle n’est pas ap­plicable à toutes les parties du corps,et qu’elle no permet pas de discernertoutes les lésions.Ces examens radiesthêsiques, d’abordassez flous sont devenus (de plus enplus précis et les erreurs sont très rarcsjque ce soit sur personne, photo, témoinsang-salive.Inutile de dire que j ’ai rencontré beau­coup de sceptiques, mais £>n ne peutnier l’évidence. Les uns la reconnaissentfranchement d’autres ergottent.11 faut avouer,, inalheureusement, quece sont les « pontifes » d’un rang élevédont les théories font école, qui sontle plus obnubilés par leurs théories etconnaissances livresques. Ils sont étreintspar la crainte du ridicule, d’être dansl’obligation de rejete« des potions si long­temps tenues pour exactes, retenues sipéniblement après des années d ’étudeet dont la connaissance leur permettaitde pontifier... Ils voient leur situationperdue, discréditée et croient se com­promettre en acceptant de ¡contrôler —simplement — les expériences aux­quelles on les convie !Alors, froidement, du haut de leurtour, ils vous assènent le  coup· de ma­traque mortel de leur dédain. Heureu­sement, les vrais savants, cherchent àsavoir, examinent, discutent, demandentdes preuves et veulent bien reconnaîtrel ’exactitude d’expériences ayant donnéesdes résultats précis, indiscutables, mêmesi nos théories sont discutables.Mais là encore, l ’amour propre, la peurdu « qu’en dira-t-on », est si forte, quepeu osent vous couvrir de leur autorité(pas d’histoires I ) et rendre publics desfaits pouvant avoir une (répercussion con­sidérable sur la santé publique.Quel changement ce serait pour les



sourciers s’ils pouvaient travailler sans
so cacher, sans être-en but aux critiques,
au scepticisme, la malveillance ou ex­
posés à l’astuce de certains individus
peu scrupuleux qui, profitant d’une cer­
taine notoriété, disent s’intéresser .à
leurs travaux, et contrôler des expé­
riences mais n’ont d’autre but que les
dépouiller du fruit de leurs recherches
et les faire valoir, «à leur compte, avec
honneur et profit.

Il est [vrai que c’est un peu là le
sort de tous les (innovateurs.

Mais courage, la Vérité finira bien un
jour à sortir du puits, malgré les tar­
tuffes qui voudraient l’y maintenir en
se voilant la face de... leurs doigts écar­
tés, car si elle n’est pas toujours jolie,
jolie, elle est toujours intéressante à
connaître... pas vrai ?

Voilà déjà, que de nombreux points de
France et de l’étranger, on cite les bril-
Ismts résultats obtenus par des sourciers
connus ou non, dans des recherches en
tous les domaines : eau, mines et pé­
trole, sélection des espèces animales et
végétales, vestiges archéologiques, objets
perdus ; sourciers profanes, médecins,
vétérinaires, démontrent, que l’on peut
percevoir les maladies et trouver leurs
remèdes. Il y a des faits qui paraissent
tenir du prodige. Voilà par exemple quel­
ques tours de force de l’abbé Mermet
qui, depuis les bords du lac de Genève;
signale sur un plan, la présence d’un
courant d’eau à Popayan, en Colombie.
On creuse au point indiqué et on trouve
l’eau avec le débit prévu.

C’est lui également, qui indiqua sur
une grande, carte du pôle, envoyée par
un banquier anglais, les coordonnées du
point de chute du ¡dirigeable de Nobile
et signala que les survivants s’étaient
partagés en deux groupes. Les Journaux
suisses ont publiés ces informations en
leur temps.

On pourrait faire un volume avec
toutes sortes de faits aussi surprenants,
exécutés en toutes sortes de circons­
tances par d’autres sourciers.

2 5 1

Songez au parti que l'on pourrait tirer
utilisant ces facultés de « vision » à
distance, dans la recherche de gisements,
vestiges archéologiques, avions perdus en
pays lointains, dont on posséderait les
cartes ou photos aériennes, dans le dia­
gnostic des maladies sur photos et sé­
lection des remèdes efficaces.

Vous avez pu lire dans « Evolution »
d’avril, les résultats merveilleux que j’ai
pu obtenir à distance, sur examen do
photos dans 1C| traitement de la tuber­
culose avec le Padium. Quelques mé­
decins ont bien voulu s’y intéresser et
j’ose espérer qu’un jour avec leur ai­
mable concours, on pourra peut-être ex­
périmenter en grand et pouvoir guérir
tant de pauvres malades, rapidement,
sûrement et à peu de frais. Bien entendu
cette éventualité pourrait gêner certaines
institutions, mais toutes les innovations
font abandonner les vieilles choses...

Encore, il {ne s’agit là que de la tuber­
culose, mais déjà on entrevoit la guérison
du cancer, de la syphilis, de la sclérose ,̂
des rhumatismes — dont certaines for­
mes restent mystérieuses, etc.

De larges voies s’ouvrent devant nous,
dans tous les domaines et à peine re­
connues, elles promettent de nous con­
duire à des découvertes utiles et fé­
condes... travaillons, prenons de la peine,
un trésor, que dis-je, des trésors sont
à découvrir.

J’ai fini. .Te m’excuse, si en dépit do
tous mes efforts pour rendre mes ex­
plications aussi claires et moins mono­
tones que possible, sur un sujet aussi
délicat, je n’ai pu intéresser et convain­
cre beaucoup de lecteurs ; mais si j’âi
pu faire germer, en quelques uns, le dé­
sir d’approfondir ces questions et s’y
intéresser, je n’aurai pas perdu mon
temps, et leur souhaite de devenir des
« as » qui feront reculer «les bornes do
l’inconnu. *4

Et maintenant bon courage.
L. FRAMMERY.

A s t r o lo g ie  O n o m a n tiq u e
L E S  A R C A N E S M IN E U R S ^ ¡ i e )

Dans les Arcanes Mineurs qui figurent 11 s’agit d’influences d’un ordre très
à Vintérieur du Ciel on doit une mention particulier, tenant à la fois, des quatre
spéciale .aux quatre Constellât ions Royales Maîtres des Arcanes et de quatre Etoiles
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fixes. Leurs hiéroglyphes sc trouvent au
début de chaque groupe Mineur, dans
les Cercles Astrologiques cl sont marqués
par les lettres S. R. (Soleil Royal), sui­
vis des Signes du Lion, Taureau, Verseau
et Scorpion, correspondants aux quatre
éléments.

Caractéristiques et Significations.
1° Soleil Royal du Lion. — De natuic

Solaire, il correspond à l’élément du
Feu et se rattache à l’influence de l'E-
toilc Fixe Régulas ; (le cœur du Lion).
11 domine sur le Maître du Sceptre et in­
dique : un Homme protecteur, favorable
et bienveillant, (étranger de préférence)
et encore : des Hautes charges et des
emplois avantageux.

2° Soleil Royal du Taureau. — De na­
ture Vénusienne, il correspond à l’élé­
ment Terrestre et se rattache à l’influen­
ce do l’Etoile Fixe Aldébarran ; (l’œil
du Taureau). Il domine sur le Maître de
la Coupe et indique : Une protection
masculine ou féminine relative à des
questions sentimentales et passionnelles
très importantes.

3° Soleil Royal du Verseau. — De na­
ture Saturnienne, il correspond à l’élé­
ment de l’Air et se rattache à l’influence
de l’Etoile Fixe Fomalhaut ; (la bouche
du Poisson Austral). Il domine sur le
Maître du Glaive et indique : Une ascen­
sion de Fortune par la judicature, la
médecine ou les armes, ainsi qu’une
sorte de protection occulte se manifestant
par des liens mystérieux et très reculés.
(Ce S. R. place le sujet sur les confins
du Monde Astral et permet certaines in­
vestigations touchant aux chaînes des
incarnations et des renaissances).

4° Soleil Royal du Scorpion. — De na­
ture Marsienne, il correspond à l’élément
de l ’Eau et se rattache à l’influence de
l’Etoile Fixe Antarés (le cœur du Scor­
pion). II domine sur le Maître du Siclc
et indique : La réussite par l’activité
violente et les luttes, ainsi que des an­
tagonistes puissants. Son rayonnement
détermine l’énergie combative sous scs
différents aspects.

Interprétation.
Elle ne s’écarte pas des régies ordinai-

rcs et procède aussi, des Maisons, Signes
et Aspects. Voici quelques exemples :

S. R. Lion en Mais IX. — C’est par­
mi les amis, connaissances et relations
qu’on rencontrera le protecteur bienveil­
lant et les bons emplois, (expérience
personnelle). En signe de Mercure : il
s’agira d’intellectuels ou de gens d’af­
faires. Signe de Vénus : des artistes
ou des personnes s’occupant de parure,
plaisirs ou des choses de l’amour. Signe
de Saturne : des gens de robe, prêtres
ou magistrats d’un certain âge. Signe de
Mars : des gens d’épée, des chirurgiens*,
des docteurs.

De même pour les autres S. R., les
autres Maisons et les autres Signes.

Bien entendu que les mauvais aspects
diminueront ou retarderont leurs mani­
festations ou ne la feront sentir qu’au
sujet de circonstances pénibles ou em­
barrassées ; les bons aspects leur don­
neront, au contraire, toute leur pleinitude
et leurs qualités bénéfiques . <

n o t e  : Pour le S. R. du Scorpion, les
aspects maléfiques seront contre les an­
tagonistes et en faveur du sujet ; le
contraire s’impose pour les bénéfiques.

D’après l’influence Masculine ou Fé­
minine des Signes on pourra savoir si
les désignés par les S. R. sont des Hom-:

mes ou des Femmes et l’on pourra meme
trouver certaines notions générales sur
leur aspect physique en considérant les
Maîtres des Signes.

Observer qu’en Révolution les influen­
ces ne sont pas .toujours rigoureuses pour
le genre et peuvent varier avec celles
du Natus.

Voici, maintenant la signification de
tous les Arcanes Mineurs affectant 'l 'in ­
térieur du Ciel. Elle est d’ordre différent
et plus général que pour ceux qui sont’
à l’extérieur.

Je dois faire remarquer qu’on ne ren­
contre les Arcanes intérieurs, (Majeurs,
comme Mineurs) que dans la partie As­
cendante des Nativités : Xmo et IVŒ0

Maison, (quelquefois Vmc et VIme selon
la Table d’Orientation). Leur place est
déterminée par les Cercles Astrologiques,
naturellement et sans combinaisons par­
ticulières.
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D ictionnaire d’O ccultism e Expérim ental
A la demande de nombreux abonnés du Chariot, nous poursuivons la publication du diction­

naire d’occultisme expérimental. Nous pouvons fournir à nos nouveaux abonnés les fascicules
parus depuis la lettre A. Chaque fascicule 1 fr. Î50 franco.
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S C E P T R E S
E n tr e p r is e s ,  D é p la c e m e n ts ,  P r o p r ié t é s ,  R é c o lte s ,  R é c o m p e n s e s

Maître
•Maîtresse
Combattant
Esclave
Un

Deux
Trois
Quatre
Cinq

Six
Sept
Huit

Neuf-
Dix

Protecteur étranger. Hautes charges ou emplois. Travaux. Inventions.
Appui d’une Dame de condition. Haute naissance.
Hauts emplois ou charges secondaires. Puissance acquise par le travail.
Entreprises et combinaisons inférieures. Travaux ou professions seul à seul.
Entreprises comportant leurs éléments de succès. Travaux utiles. Intelligence

créatrice. Suprématie.
Aide et soutien dans les entreprises,- travaux ou déplacements. Changements.
Innovations heureuses pouvant réussir. Esprit d’invention. Succès commençant.
Entreprises sérieuses, stables et sauvegardées. Succès réalisé.
Chances favorables au succès des entreprises. Craindre la colère, l’orgueil et les

passions.
Indécision,, obstacles ou embarrras contrariant les entreprises.
Entreprises savantes et leurs bénéfices. Profession des moyens qui font réussir.
Stagnation ou arrêt dans les affaires. Malaise. (Discussions ou procès ; rupture

d’associations.)
Entreprises prudentes et discrètes, surtout scientifiques ou mystérieuses.
Voyages et déplacements. Chances de réussite surtout par les sciences et les arts.

Récompense. Joie.

C O U P E S
S e n t im e n ts ,  A ffe c t io n s , A m o u r s , A m it ié s ,  Q u e s t io n s  a r t i s t iq u e s

P a s s io n s  e t  v i c e s  in e x o r a b le s

Maître

Maîtresse

Combattant
Esclave

Un

Deux
Trois

Quatre
Cinq

Six

Sept

Huit

Neuf

Dix

Amitié bienveillante d’un Homme de bonne condition. (Femmes : Union ou liai­
son avec le même.)

Amitié bienveillante d’une Femme de bonne condition. (Hommes : Union ou liai­
son avec la même.)

Union contrariée ou retardée. Rivalité d’amour. Adultère.
Union douteuse. Peines de cœur. Trahisons insoupçonnées des amis ou étran­

gers.
Passion plus forte que la volonté. Entrainement sentimental. Danger de séduc­

tion.
Amour partagé. Union, sympathie, dévouement. — Parfois : rivalité d’amour.
Amour et affection sincères. Tendresse, poésie. — Sentiments féconds ou gros­

sesse.
Approche d’une importante joie. Amours et amitiés solides. Attachement.
Sentiments dangereux. Femmes : séduction ou viol. — Hommes : péril par

femmes. — Amis : trahison.
Double union ou liaison. Abandon ou rupture d’amour ou d'amitié. Mauvais

conjoint.
Rencontre d’une Femme ou d’un Homme aimant, après des luttes nombreuses.

Succès sentimental ou passionnel.
Sentiments répréhensibles : séduction, scandales, divorce ou séparation. Mauvais

conjoint.
Union ou liaison avec personne veuve ou âgée. Amours étrangers et mystérieux.

Célibat possible.
Prépondérance des premiers sentiments. Vie Peureuse. Famille et amis nom­

breux. Flirts.
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Ces significations sont celles do la

tradition Rosicrucicnnc et si l’on m’ac­
cuse d’y avoir introduit une note per­
sonnelle je ferai remarquer qu’elle ne
consiste qu’en l’adjonction d’un peu do
sucre, un revermifugo do vocables et
un coup do papier de verre pour adoucir
les angles.

Ce qui est d’une bien autre importance
c’est do constater l’évidente relation qui
existe entre ces Arcanes Mineurs, ainsi
présentés et l’influence directe des Gé­
nies Planétaires et meme des Signes Zo­
diacaux.

Pour les lames marquées du chiffre
Deux, c’est le Génie Lunaire qui les
gouverne ; (Cercle de la Rose +  Croix).
Or, on voit nettement sur ces lames, son
influence de changements, de · déplace­
ments, de division ou de choses em­
brouillées.

Pour les Trois c’est Vénus qui dirige :
entreprises fécondes et diverses (scep­
tres) ; sentiments manifestés (coupes) ;
turbulence et provocation (glaives) ; fi­
nances favorablement engagées et bien
conduites (sicles).

Pour les Quatre c’est Jupiter : Stabili­
té, sauvegarde et succès ; attachements
solides ,· regrets par des réalisations ma­
léfiques exprimées ; intérêts certains et
stables.

Quant aux Cinq de Sceptre, le Bélier
et le Génie Solaire le gouverne : initia­
tive Marsienne et impulsion d’orgueilleu­
se fécondité solaire. Voyez la lame sur le
Tableau : ces deux influences s’y ré­
sument.

Le cinq de Glaive c’est encore le Bé­
lier mais avec Vénus : Colère et ven­
geance du Signe et obsessions et manies
de Vénus qui s ’y exile.

Le cinq de Coupe c’est le Sagittaire
et Mercure.

Dans' ce Signe le Génie procure une
certaine ambiguité d’esprit, de manifes­
tation inquiétante ; un penchant carac­
téristique à l’ingratitude et des scrupules
moraux brillant par leur absence. Con­
sultez n’importe quel manuel de posi­
tions Planétaires, ensuite le cinq de Cou­
pe, sur le Tableau et voyez si je me
trompe.

Pour les Sicles c’est Saturne dans le
Sagittaire : Les héritages, les spoliations
■et les difficultés Saturniennes s’appuyant
sur l’influence changeante, double et mu­
table du Sagittaire. Voyez la lame. 1

Pour le Six : la Lune et le Taureau
débutent : l’indécision Lunaire et le la­

beur (sceptres). Puis Jupiter dans le
Capricorne, pour les Coupes ; Saturne
dans le Taureau, pour les Glaives ; le
Soleil dans le Capricorne pour les Sicles
et ainsi de suite, toujours avec une régie
certaine, sûre et immuable. Soyez as­
suré que, lorsque des influences si bien
ordonnées, viennent peser, à heure fixe,
sur une Destinée .Humaine, on peut s’a­
briter, se débattre, se congratuler ou
se plaindre : le « Mcckloub » des Ara­
bes est uniquement de rigueur. ·

Quant aux étudiants, aux chercheurs
et aux initiés, lorsqu’ils ont percé la
brume qui voilait le Soleil Traditionnel
ils restent confondus d’admiration, pleins
d’enthousiasme et de joie frémissante en
voyant scintiller le métal précieux des
Arcanes au passage des Dieux...

Rien ne s’enchevêtre, rien ne se con­
tredit, rien n’ést obscur, mais tout s’en­
chaîne harmonieusement, tout se répond,
s’éclaire et se complète et fonctionne
merveilleusement.

Il est évident que je ne puis terminer
sans un exemple d’interprétation. Le voi­
ci donc : ·

Je prends le Neuf de Sicle dans le
Cancer, en Maison XII, du Natus de Co­
lette. Je lirai donc, en premier licuj,
intérêts venant de sources mystérieuses ;
décès ou donation de personnes âgées,
(Tableau des Sicles), subissant une in­
fluence d'épreuves ou d’ennuis visant le
foyer domestique ; (Mais. XII) Compter
avec des tendances passionnées, d’an­
ciennes questions ou des choses d’autre­
fois (Cancer). Il est parfaitement loi­
sible de rechercher des précisions dans
les Arcanes du Cercle extérieur ; Au
Décan II du Signe et conjoint au neuf
de Sicle voici la Maîtresse de la Cotipe p
Elle indique une femme bienveillante,
amie, parente, ou alliée ; (Tableau du
N° 7) Or le Génie Lunaire Maître du
Cancer et en Maison III précise que l’in­
fluence de cette femme sera déterminée
par ou déterminera un changement, (Lu­
ne) dans le foyer, (rayon d’orientation en
Mais. XII), au sujet d’une question d’hé­
ritage ou de donation ; (Chance d’Hé­
ritage). Sur ce point il y aura des enga-·
gements légaux ou non, (Balance), des
questions de famille, des déplacements,
(Mais. III) nécessitant lettres ou écrits
au sujet de certains embarras. (Deux de
Sicle). Des sentiments, (Vénus) d’ordre
personnels, (Lion à l’Ascendant) favo­
risant les 'intérêts par de bienveillantes
faveurs, (Soleil dans la Vierge, Mais. II),



2 55

G L A IV E S
A c t iv i t é ,  L u t t e s  f é c o n d e s .  C o l la b o r a t e u r s  e f f e c t i f s .  A n t a g o n is t e » -

I n c a p a b le s ,  C h ic a n e s

Maître

Maîtresse

Combattant

Esclave

Un
Deux

Trois

Quatre

Cincr
Six

Sept

Huit

Neuf

Dix

Fortune par les armes ou la judicature. Adversaires · redoutables ; surtout des
militaires gradés.

Femmes antagonistes ou malveillantes ; danger par elles : séduction, jalousie,
vengeance.

Adversaires déclarés. Malveillance active. Carrière des armes possible, mais me­
nace par elle.

Danger par adversaires obscurs ou vils. Complots, guet-à-pens, meurtre commis
ou subi.

Réalisation active des entreprises malgré les obstacles. Succès ou châtiment..
Protection contre les adversaires, mais entente amenant des luttes. Querelles ou

duels possibles mais sans danger.
Esprit turbulent et frondeur cherchant luttes et controverses. Hommes de guer­

res, bretlcur ou provocateur.
Actes répréhensibles. Périls et dangers. Peines morales, regrets stériles, cœur

blessé.
Obsessions, manies et idées fixes. Suicide, colère, vengeance, meurtre ou folie.
Chagrin par manque d’initiative et de fermeté. Tentations à éviter. Luttes con­

tre l’adversité 1
Malheur ou catastrophe. Chute de .lieux élevés. Renversement de situation mais

succès possible.
Angoisses et mauvais moments. Procès perdu, meurtre, captivité au sentence ca­

pitale.
Travail ou efforts mystérieux. Fatalité inquiétante, adversaires cachés. Craindre

blessures, poison ou maladie.
Alternatives de luttes et d’accalmies et vie difficile au moral comme au physi­

que.

S IC L E S
L a F in a n c e ,  R i c h e s s e ,  V a le u r s  o u  n u m é r a ir e ,  P e r t e s ,  A g i o t a g e

U s u r e ,  V o l

Maître

Maîtresse

Combattant
Esclave

Un
Deux

Trois
Quatre
Cinq

Six

Seot
Huit

Neuf

Dix

Ascension de Fortune. Protection d’un Homme riche. (Femmes : Union ou.
liaison avec le même).

Argent prêté par les femmes. Peisonne riche. (Homme : Union ou liaison
avec la même).

Bonne fortune mais après des difficultés. Alternative de succès et de revers.
Combinaisons équivoques. Luttes pour vivre. Pauvreté menaçante, (conjoint à

Jupiter : Avidité).
Fortune, réputation ou honneurs si la vie est bien conduite.
Intérêts divisés, mais chance d’association productive. Union ou liaison riche-

et heureuse.
Fortune par des entreprises bien conduites, avec intelligence et persévérance.
Réalisation d’intérêts certains et stables
Intérêts contrariés ou acquis irrégulièrement. Spoliations. Héritages détournés.

Prodigalité.
Biens imprévus mais menacés par conseils ou fréquentations mauvaises. Po­

sition indécise. Fin précaire.
Intérêts importants et succès venant, surtout de soi-même.
Intérêts irréguliers. Usure ou prêts. Contestations ou procès. Bon pour judi­

cature ou barreau.
Biens provenant de sources mystérieuses. Choses scientifiques. Décès et do­

nation de personnes âgées. Prudence.
Biens par efforts personnels. (Conjoints à Jupiter ou Soleil (B) : résultats im­

portants ; à Mars (Μ) : Perte d’intérêts.



seront à espérer. Un double déplacement
est à prévoir, (Dix de Sceptre en signe
double) et le tout doit, nécessairement,
influencer la situation, (rayon Solaire en
Mais. X), par des « services d’autrui sur
lesquels on aura tout lieu de compter ».
(six de Sceptre).

Et l’on pourrait encore aller plus loin :
les Fixes, l’Arcano XIII, divers Rayons
¿’Orientation et le Sommet du Trigone
de la Fortune ne sont pas là que pour ça J

Avouez que l’on reste impressionné en
constatant où peut entraîner la lecture
approfondie d’un simple Arcane Mineur.

Aussi, après avoir vu l’avalanche de
détails et de précisions qu’ils peuvent
donner et admiré leur richesse augurale
je me demande s’il convient de persister
à les nommer encore « les parents pau­
vres de l’Onoinantie ».

R.-J. BOST.
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N O T U L E S
p a r  C h a r le s  R O U S SE A U

Notre précédent article consacré, à
la doctrine réincarnationnisle, ne fai­
sait qu’effleurer le problème louchant
l’hérédité psychique ; les aptitudes ex­
traordinaires révélées par des enfants
qualifiés do prodiges, ne sont cepen­
dant pas le privilège de la prime en­
fance, nombre de sujets adultes ayant
franchi le stade de 1 âge mûr ont té­
moigné des dons artistiques insoup­
çonnés en se révélant spontanément
peintres, musiciens, poètes, affirmant
ainsi des facultés totalement étrangè­
res à leur milieu, leurs occupations
professionnelles et leur éducation à la­
quelle une culture normale ne sem­
blait nullement les prédisposer. Les
exemples classiques abondent non seu­
lement dans la littérature spiritualis­
te, mais nombre de ces êtres exception­
nels doués d’une géniale précocité,
sont partie intégrante du domaine in­
tellectuel de l’humanité tant leurs noms
sont familiers, même aux profanes.
Parmi ceux dont la célébrité illumine
le palmarès du Génie, Mozart, Pascal,
Pic de la Mirandole sont parmi les
plus célèbres ; ce dernier notamment,
à  10 ans, brillait au premier rang par­
mi les orateurs et les poètes ; à 20 ans,
il possédait 22 langues et son savoir
universel lui permettait de disserter sur
n'importe quel sujet. Nous rappelons
pour mémoire quelques aînés non
moins illustres : Raphaël qui, à 14 ans,
avait reçu le surnom dé peintre divin ;
Michel Ange, Giotto, Rembrandt et tutti
quanti, unis dans une commune et
immortelle gloire universelle. Plus
près de nous, Paganini revit dans tou­
tes les mémoires ; dans un domaine

différent le mathématicien aveugle
Sauenderson, professeur de mathéma­
tiques et de physique à l’Université
de Cambridge, avant l’âge de 20 ans,
était familiarisé avec tous les classi­
ques grecs cl latins. Une sélection par­
mi ces cas multiples n’est pas chose
aisée, relatons au hasard, celui du pe­
tit ingénieur suédois Ecricsson, qui, à
l’âge de 12 ans, dirigeait G00 ouvriers
employés à la construction du canal
maritime de Suède. Dans l’ensemble
de ces facultés extraordinaires, les vir­
tuoses pianistes et violonistes semblent
détenir le record du nombre par la per­
fection de leur technique, l’exécution
des chefs-d’œuvre des Maîtres trouve
en eux des interprètes fidèles et in­
conscients, qui néanmoins atteignent
les sublimes sommets de l’art sous
l’impulsion de ces génies invisibles.

Une variété non moins déconcertan­
te de prodiges,, les calculateurs, se li­
vrent à des acrobaties numériques qui
incitent à penser qu’en lieu et place
du cerveau le Créateur y a substitué
un arithmographe ; il nous fut donné
de constater les facultés mnémoniques
de Jacques Inaudi, simple berger to­
talement illettré, qui d’ailleurs se pro­
duit actuellement dans les music-hall,
émule de l’anglais Franqui, dont le dé­
cès remonte à quelques mois. Un nou­
veau phénomène dont la virtuosité
éclipse la notoriété de ses deux devant-
cierû, vient de se révéler en la per­
sonne de M. Dcchaumont, lequel a fait
une démonstration expérimentale le
12 octobre dernier au « Club des Psy-
chistcs ». Au risque de commettre une
hérésie scientifique, nous pourrions



(lin* que ce sujet possède (rois lobes
cervicaux fonctionnant silmulanément
lui permettant de résoudre mentale­
ment des opérations mathématiques
fort compliquées, en exécutant une ty­
rolienne, tout en transcrivant des nom­
bres dictés par une tierce personne ;
ce tour du foret? ahurissant s’exécute
en conversant avec le public ; bref
en une minute et trente secondes il
donne, le produit de 14 multiplications,
le tout sans erreur, voilà de quoi plon­
ger, dans la stupéfaction les futurs
candidats au bachot dont le cerveau
reste obstinément imperméable aux
« math ». Une fiche de consolation leur
est laissée en rappelant que l’illustre
mathématicien Henri Poincaré fut
blackboulé — détail savoureux — sur
une question d’arithmétique ! Un aussi
glorieux précédent ne suffit sans doute
pas à justifier l’insuffisance de certains
cancres indurés, le siècle qui vit naî­
tre un Poincaré, un Curie, un Branly
peut revendiquer sa place dans les an­
nales de l’humanité. Dans un ordre
d’idées un peu différent une de nos
charmantes compatriotes âgée .de 18
ans, vient sous le nom japonisant de
M,,e Osaka d’éveiller l'attention du
monde savant ; celle précoce calcula­
trice dont la grâce printanière et la
beauté s’allient si étrangement à la
science rébarbative des équations, des
logarithmes et autres casse-téle peu
frivoles, jongle mentalement avec des
quinlrillions, comme feu Rastelli avec
scs balles, c’est avec une déconcer­
tante maestria qu’elle élève sans effort
des nombres à n'importe quelle puis­
sance ; sur 20 rtombres dictés, elle peut
instantanément donner les chiffres à
l’envers, si l’on ajoute qu’à ce don clic
possède une mémoire indéfectible des
noms et des dates, on est en adroit de
se demander quels mystérieux créa­
teurs ont pu coopérer à la confection
d’un tel cerveau. Au dernier Congrès
International de La Haye, M. Geo Ber­
ry, l’un des congressistes, a expose
une thèse relative à l’hérédité physique
basée sur les chromosomes ; toutefois
les déductions de la science biologique,
pour ingénieuses qu’elles soient, ne ré­
solvent pas-ce problème si complexe,
cette théorie physico-chimique s’oppo­
se aux données de la science spiritua­
liste basant son hypothèse sur les dé­
ductions logiques de la raison, appuyée
par la confirmation induite des faits.

2 5.7
Empressons-nous d’ajouter que celte
opinion ne constitue nullement un cri­
térium infaillible, de même que l'idée
on germe émise par M. Geo Berry n’in-
firme en aucune façon la thèse des vies .
successives cl des acquisitions assimi­
lées et transmuées en facultés. Seule
la doctrine palingénésiquo des exis­
tences multiples peut expliquer dans
une certaine mesure, les faits qui
échappent à l’observation de la psycho­
logie moderne ; jusqu’à preuve du con­
traire nous pouvons en inférer que··
l’hérédité physique demeure tributaire’
de l’hérédité psychique. C’est un fait
d’évidence que les capacités innées de
certains cires privilégiés, exception­
nellement doués, ne résultent pas d'un
effort personnel, surtout lorsqu'elles
se manifestent prématurément. La mé­
moire subconscienlc diffère essentiel­
lement de la mémoire normale ; on ne
peut davantage attribuer à l'éducation
ou au développement intensif d’une
jeune intelligence ces dons extraordi­
naires qu’aucune hérédité physiolo­
gique ne peut justifier ; des ascendants
d’intelligence moyenne procréent des
enfants prodiges, par contre le génie
n’est pas transmissible par voie héré­
ditaires, les facultés préexistantes re­
présentent une, synthèse d’enrichisse­
ment ininterrompu, notre psychisme
subconscient est un réceptacle où se
condensent toutes nos impressions sen­
sorielles, visuelles, auditives accumu­
lées au cours de nos vies successives ;
la vie. toute entière est une éducation,,
nous apportons avec nous, un capital:
acquis inscrit à notre crédit, les mani­
festations du génie ne sont que la réap­
parition objective et l’éclosion de fa­
cultés affinées et perfectionnées au
cours de multiples migrations. L’en­
fant personnifie le souvenir et l’espé­
rance, espérance que ne ratifie pas tou­
jours l’avenir à l'egard de certains pe­
tits prodiges, les plus pures clartés du.
divin soleil de. l’esprit n’ont qu’un éclat
fulgurant sans lendemain. Les voca­
tions manifestées dès l’âge le plus ten­
dre nous apportent la preuve que la
précocité intellectuelle, l’esprit inven­
tif de certains adolescents doués d’une
intelligence géniale ne sont pas le ré­
sultat d’études dont l’assimilation né­
cessiterait une existence de labeur
acharné, avec pour corollaire une mé­
moire indéfectible. Quand on envisage
la somme d’e(Torts exigés par l'acqui-



2 5 8^ition des matériaux qui constituent lesavoir humain, on ne peut soutenir sé­rieusement que par exemple Pascaldécouvrant à Page de 12 ans, sans lesecours d’aucun livre, les, premièrespropositions de géométrie d’Euclide,abstraction faite d’autres découvertesdont la science est redevable à ce sa­vant mathématicien, philosophe, phy­sicien, car il fut tout cela, il nous pa­rait douteux qu’il ait acquis ces con­naissances au cours de scs éludes sco­laires. Un autre prodige, le petit Bara-tier, à 7 ans, traduisait les 4 volumesen hébreu de la bibliothèque Rabbini-que qu’il .complétait par un volume dedissertations, de 700 pages. Outre l’hé­breu, il parlait et écrivait avec la memefacilite et la meme correction le fran­çais, le latin et l’allemand. Toutes fa­cultés ne peuvent être qu'un héritageet, comme le dit Benoit : — « 11 existe•dans l’homme un royaume inconnu defacultés latentes dénommées le MoiSubliminal. » — L ’âge de l’hommen’est pas constitué par le nombre d’an­nées terrestres qui marquent sa. pré­sence ici-bas, à travers scs pérégrina­tions, ses renaissances multiples, l’ê­tre à l'aube de la vie apporte des ar­chives constituées et classées dans sonsubconscient, réminiscence obscurcie•de ses existences anterieures ; de cefait l'enfant se trouve par son dévelop­pement spirituel, être l’ancêtre duvieillard dont l’évolution est demeurée•stationnaire. Apprendre c’est se ressou­venir, a dit un philosophe de l ’antiqui­té ; les aptitudes ignorées constituentdes réserves de connaissances assou­pies qui surgissent inopinément et semanifestent diversemc-it sous l ’impul­sion d’un incident souvent banal, d'unchoc moral ou physique. Notre sub­conscient ressemble à ces petits mi­roirs dont une image invisible gravéedans le verre, apparaît lorsque l ’on•couvre d’une légère buée sa surfacepolie. Tout être doué d’un esprit criti­que lucide, tout chercheur dont la pro­bité scientifique n’a pas été déforméepar le moule d’une orthodoxie univer­sitaire ou religieuse ne peut refuserson adhésion à la doctrine »réincarna-lionniste qui, seule, peut éclairer làpossibilité théorique de quantités defaits inexpliqués.N’y a-t-il pas une corrélation entreces phénomènes et certains actes ac-ccomplis dans notre prime enfance,

dont le souvenir ineffaçable imprègnenotre esprit et persiste dans notre vieil­lesse comme un parfum indélébile ;mais il est des roses qui ne refleuris­sent pas et des événements produitsau cours de notre existence à partir del’âge adulte, s’estompent ou s’effacentdans la brume opaque de l'oubli, tellesdes étoiles éteintes. Toutes les époquesconnurent des enfants prodiges j  iln’est pas d’année qui ne nous révèleun génie en herbe ; récemment nousétions conviés à l’audition d’un orato­rio pour soli, chœurs mixtes et orches­tre sous la direction de l ’auteur, unenfant de onze ans qui en dirigeaitl’exécution. Un joueur d'échecs âgé dehuit ans, Samuel Rzcszki, il y a quel­ques années, se mesura avec les vingtchampions les plus redoutables de cenoble jeu et (qu’on nous pardonne cejeu do mots), les tint en échec ; le jeu­ne prodige, avec un calme et une sû­reté impressionnants manœuvrait lespièces des vingt échiquiers et finale­ment gagnait sans effort dix-sept par­ties sur vingt.Doit-on déceler une vocation irré­sistible dans le cas de Lesage, ancienmineur, devenu peintre, à un âge oùl’on songe plus à cultiver quelques mè­tres carrés de jardin qu’à couvrir d’im­menses surfaces de toiles d’ornementshiéroglyphiques, dont le symbolismeéchappe à toute interprétation. Cettevocation soudaine a pris naissancedans l’ambiance de la mine, ce dur la­beur souterrain ne semble cependantpas un stimulant propre à développerdes dons picturaux, dont la techniqueconforme aux règles de l’art déroule lejugement des artistes professionnels ;ce sens de la composition est purementintuitif, il nous a été donné de voir opé­rer le peintre à l ’institut Métapsychi-que, lorsqu’il commence une œuvre ilignore totalement ce qu’il va produire,tout en conservant avec son interlocu­teur sa main couvre de dessins étran­ges une immense toile avec la préci­sion et la minutie d’un miniaturiste,sans croquis primitif et sans aucuneretouche. Que représente cette harmo­nieuse ornementation picturale, à quelstyle s’apparente cette débauche d’a­rabesques aux couleurs vives, ces vo­lutes, ces festons, ces entrelacs dont latonalité chatoyante réalise cependantun ensemble esthétique, ceci demeureun mystère qui sera révélé à Lesage



par ses guides, quand ceux-ci jugeront
le moment opportun. Quelques-unes de.
ces œuvres qui ont figuré à divers
Salons sont exposées à la Maison des
Spirites ; ces toiles dépassent aujour­
d’hui la centaine. Un autre phénomè­
ne non moins prodigieux, Gruzewski,
eut à 21 ans la révélation d’un talent
assez différent quant à l'exécution,
mais dont l’inspiration est puisée à la
mémo source, cette représentation rap-
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pellc par l’exécution les œuvres des-
grands maîtres disparus, ces tableaux
exécutés dans leur style, la plupart du.
temps dans l’obscurité, traduisent avec
une extraordinaire rapidité des vi­
sions et des sujets empruntes à un
monde extra-terrestre, l’exécution d'un,
portrait nécessite de quatre à cinq mi­
nutes, des travaux plus importants
exigent environ quarante minutes*
c’est un maximum. (a suivre)

L e s  d i s p a r u s  d u  “  PIIO M É T H É E  ” d e v a n t  l e s  A s t r e s  ( 1 )
p a r  H .-J . GOUCHOX

Dans mon dernier article, je suis ar­
rive à celle conclusion : les directions
primaires indiquent pour les six thè­
mes étudiés une période très dangereu­
se pour l’année 1932. Aujourd’hui, il
s’agit de déterminer avec plus de pré­
cision le moment critique. Il faudrait

; trouver une règle qui s’applique avec
égal succès à tous les cas afin d’écarter
le plus possible les coïncidences. En
un mot, il ne s’agit pas de faire de
l’adaptation, de mentionner les aspects
qui ont pu provoquer la fin tragique,
il faudrait dégager de cette étude quel­
que loi valable pour les six cas.

Ceux qui sont bien au courant de la
question se rendront immédiatement
compte des grosses difficultés que pré­
sente un tel travail, principalement à
cause de l’incertitude qui règne tou­
jours au sujet de l’heure de naissance.

J ’ai donc essaye de rectifier les six
thèmes en question en appliquant la
méthode des époques prénatales qui
repose elle-même sur l’aphorisme 51
du centiloquc de Ptoléméc ainsi con­
çu : « Le signe dans lequel la Lune
est placée à la naissance, est le signe
qui se trouve sur l’AS· au moment de
la conception. Et le signe où elle est
placée au moment de la conception
ou bien le signe opposé à celui-là sera
le signe Ascendant à la naissance. »

L’Astrologue anglais Bailcy a publier,
un ouvrage sur cette question et a mis-
au point une méthode qui, sans être à
l’abri des critiques scientifiques, sem­
ble cependant, dans la pratique, don­
ner d’assez bons résultats.

J’ai donc rectifié ces thèmes en ap­
pliquant cette méthode et dans trois
(‘.as sur six la différence entre l'heure
donnée et Vheure rectifiée s’est trou­
vée peu importante. Ce sont donc ces
trois thèmes que je vais examiner en
premier lieu. Mais auparavant, je dois
dire que si j'emploie de préférence-
l’heure rectifiée ce n’est pas parce que
je considère celte méthode comme in­
faillible mais parce qu’elle me pa­
rait aussi sûre que les heures très pro­
blématiques qui sont généralement’
fournies.

De toutes façons, comme pour les
trois premiers thèmes l’écart entre les
deux heures est très faible, les conclu­
sions ne se trouveront pas sensible­
ment modifiées que l’on adopte une
solution ou l’autre.

Je vais tout d’abord examiner le thè­
me n° 2, car c'est celui où l’heure.sem­
ble indiquée par la famille avec le plus
de précision. Voici les éléments de ce.·
thème, radical et RS :

(I) Voir N<* G et 7 du Chariot.
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Lut. 50" 30 N. Long. 3* Est Greenw.

îp  17 juin 1911, à 10 heures 15 matin.
Heure rectifiée, 10 h. 21.

Radical : B. Solaire.
M C -4 · 30 Gémeaux : 27° Gémeaux.

- Maison XI — 11° Cancer : 3° Lion.
Maison Nil 14° Lion : 3° Vierge.
Maison AS — 10° 20 Vierge : 28°

Vierge.
Maison H 2e Balance : 21° Balance.
Maison 111 29° Balance : 21° Scor­

pion.
Mars 10e 28 Bélier : 20° Taureau.
Saturne 15* 31 Taureau : 4° Ver­

seau.
Mercure. 7° 10 Gémeaux : 29° Gé­

meaux.
Soleil 25° 05' 50” Gémeaux.
Neptune 20° 18 Cancer : 5° Vierge.

■ Vénus 9° 20 Lion : 14" Cancer.
Jupiter 5° Scorpion R : 19° Lion.
Uranus 28° 37’ Capricorne R : 23"

Bélier.
Lune 20" 20 Verseau : 27" Scorpion.
Des diverses directions en force au

•l’nomenl de l'accident pour ce disparu
(quart icr-maître électricien), j ’en re­
tiens seulement deux, celles qui sont
les plus importantes : AS carré au So­
leil et Mars carré à Uranus. La premiè­
re chose que l’on peut faire pour pré­
ciser l'époque critique c’est de calcu­
ler exactement le moment de ces as­
pects. Pour la quadrature AS Soleil
une erreur de quatre minutes dans
•l'heure de naissance peut faire varier
•cette direction de huit mois environ
de sorte que ce calcul reste assez pro­
blématique. Si je l’eiTccluc cependant
en me basant sur l’heure rectifiée
(10 h. 21 au lieu de 10 h. 15), j ’obtiens
comme arc de direction 20° 45’ envi­
ron, soit (un degré équivaut à une an­
née), 20 ans et neuf mois. L’arc de di­
rection du moment de l’accident est
de 21" 03’ de sorte qu’il n’y a pas un
écart supérieur à quatre mois entre la
direction et l'événement. La seconde
direction présente plus de certitude,
car pour la faire varier d’un degré
•seulement il faudrait un écart dans
d'heure de naissance d'une demi-heure
environ, mais l’arc de cette direction
est de 21" 37’, c’est-à-dire supérieur
de six mois environ à la date de l’ac­
cident (arc de 21" 03’,. soit 21 ans et
3 semaines env.).

11 semble donc que les directions ne
se font pas sentir au moment exact,
.mais à ce sujet, .il ne faudrait pas se

hâter de conclure car il ne faut pas
perdre de vue que l’on n’est pas encore
entièrement d’accord sur la méthode a
employer pour calculer les directions.
En général, ces divers procédés don­
nent des résultats qui ne varient guè­
re au delà d’un degré ou deux. L’écart
que nous constatons souvent entre les
événements et les arcs de directions
peut être imputable à ce fait. Seul un
nombre important do statistiques pour­
ra peut-être tirer la chose au clair.
Pour concrétiser ce qui précède je di­
rai que si pour le calcul de la dircc-
lion Mars Uranus, je tiens compte do
la ledilude de Mars j ’obtiens un arc de
22" 18’ au lieu de 21° 37’. Mon expé­
rience personnelle m’a amené, depuis
longtemps, à ne pas tenir compte de
la latitude des planètes, car j ’ai tou­
jours trouvé qu’il était préférable de
diriger la planète comme si elle était
exactement sur l’écliptique, méthode
adoptée d’ailleurs par Choisnard. Au
point de vue scientifique, cette maniè­
re de faire est discutable, mais jus­
qu'à présent, elle m’a donné les meil­
leurs résultats et ici je me place au
point de vue pratique (1).

Le calcul exact des deux directions
précitées ne me donne donc pas de
très grandes précisions sur l’époque
critique. Cependant, si je prends une
moyenne entre les deux arcs de direc­
tions j ’obtiens comme résultat 21® 11’
ce qui correspond à août 1932 (l’acci­
dent s’est produit le 7 juillet). Ce pro­
cédé de prendre une moyenne entre
deux directions peut également être
discuté au point de vue scientifique,
cependant à priori, il me semble que
l’idée peut se défendre. Ceci me don­
nerait donc une précision fort appré­
ciable pour la suite de mes recherches.
Mais comment vais-je poursuivre cel­
les-ci ?

Ici, je puis envisager différents pro­
cédés et, par exemple :

1° Les transits des planètes lentes :
pour ce cas les transits en question ne
me fournissent aucune précision.

2" Etablir la R. S. Ce travail doit
permettre de situer (le sujet étant-ne le
17 juin), si le danger se place avant ou
après cette date. Je n’ai pas établi la

(1) Notre collaborateur H.-J. Gouchon
doit commencer incessamment, au Club des
Psychisles, un « Cours » sur les directions.
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R.S. de l’an née 1931 mais, d’après un
rapide» coup d’œil, je puis dire qu’elle
ne présentait pas de menaces sérieu­
ses. Quant à celle de 1932 elle n’est
pas très maléfique à première vue,
mais remarquons cependant ceci :

Mars et la Lune sont en opposition
de la III à la IX, ce qui peut signifier
ennuis relatifs aux voyages ;

L’AS est en carré à son gouverneur
•et au Soleil ;

Uranus se trouve en VIII.
Quant aux planètes dûns le MG, qui,

en apparence promettent beaucoup, il
n’y a pas lieu d’être trop optimiste
car elles sont en carre avec l’AS sauf
Vénus qui est Rétrograde ;

Si je compare le thème de R.S. au
■thème radical, les aspects les plus
.marquants sont la quadrature de Mars
avec la Lune radicale et une quadra­
ture respective des deux Lunes. Tout
ceci me permet de supposer que la pé­
riode critique se place apres le 17 juin,
•étant donné que la R.S. 1932 est plus
menaçante que la précédente. Si j ’ob­
serve encore la R.S. je remarque que
Mars — planète qui forme une des
mauvaises directions — est en con­
jonction avec Algol — la plus mauvai­
se étoile du ciel ce qui aggrave le mal
annoncé par Mars lequel est maître
dç VIII dans le thème radical.

Tout ce qui précède ne m’a pas per­
mis de préciser la période critique. Je
retiens seulement que Mars et Uranus
doivent être particulièrement dange­
reux, et je me promets par la suite de
surveiller leurs transits.

Pour fixer le jour d’un événement,
certains auteurs préconisent encore
d’établir les révolutions lunaires. Je
ne me livrerai pas à ce travail, car
c'est une méthode que l’on pourrait
pas employer couramment, elle impli­
que un travail considérable et il n’est
pas prouvé qu’elle donne -de meilleurs
résultats.

D'après d’autres auteurs on peut aus­
si diriger les planètes du thème an­
nuel et prendre dans ce cas un degré
pour un jour, pour une semaine ou
pour un mois suivant que l’on juge
que l’événement est près ou éloigné.
Dans le cas qui nous occupe nous
avons trois planètes qui'sont particu­
lièrement menaçantes à cause des di­
rections : Mars, Uranus et Soleil. J ’ai
essayé de diriger ces trois planètes
mais je n’ai rien trouvé de probant

pour le jour de l'accident. Il en est de
même si je compare les transits au
thème de R.S. Donc, à mon avis, il n’est
pas aisé de déterminer la date d’un
événement en se basant sur le thème
de R.S. Je reviens donc en dernier
ressort à l’élude des transits du thème
radical cl je crois que l’on peut, à ce
sujet, consulter utilement les Lunai­
sons. La Lunaison de Juillet s’est faite
à 11° du Cancer, donc en quadrature
à Mars radical. Cette Lunaison vient
donc aggraver les pronostics fournis
par les directions et par la R.S. Il y a
donc lieu de surveiller tout spéciale­
ment les mauvais transits pendant
cette Lunaison et ceux de Mars et Ura­
nus plus particulièrement. Uranus ne
forme pas d’aspect exact avant novem­
bre 1932, le danger ne semble donc pas
venir de ce côté. Voyons Mars. Ici je
n’ai pas besoin d’aller bien loin dans
mes recherches car le premier aspect
exact qu'il forme après la Lunaison de
juillet, c'est une quadrature avec l'AS
et cet aspect se produit le jour de l'ac­
cident...

Est-ce à dire que ce jour pouvait
être prévu exactement dans la prati­
que ?

Je ne le crois pas car les mauvais
aspects de Mars sont trop fréquents et
les facteurs qui entrent en jeu sont
trop nombreux cl trop méconnus pour
que l’on puisse prétendre pour le mo­
ment à une précision absolue. Conten­
tons-nous donc de quelque chose d’ap­
proximatif, à quelques mois près, ce
qui est d’ailleurs préférable, car une
certitude absolue pourrait déclencher
des drames...

Il serait fastidieux d’examiner en
détail les deux autres Horoscopes que
je me suis proposé d’étudier aujour­
d’hui ; je vais seulement en signaler
les points saillants :

Thème n° 3 — le 15 février 1911, à
12 heures.

Heure rectifiée, 12 h. 04. Lal. 49° 52’
N. Long. 5° Est G.

Je n’ai pas calculé exactement les
directions pour ce thème, mais ici les
transits auraient permis de formuler
un pronostic assez précis et assez ra­
pide car, comme Saturne gouverne la
VIII, il est particulièrement dangereux.
11 en est de même d’Uranus qui oc­
cupe la maison VIII.

En se basant sur les transits de ces
planètes on pouvait pronostiquer des
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menaces vers : fin mars-avril 1932
(Uranus carre à Neptune, Saturne con­
joint à Mercure) et une autre menace
plus grave (car Saturne est rétrogra­
de) vers la fin Juin, ce qui est très près
de la date fatale 7/7). La Lunaison de
Juillet, en opposition à Mars permet­
tait de préciser la menace.

Pour ce thème, la R.S. du 15 février
renferme des menaces très nettes (So­
leil, Mars, Mercure en conjonction en
maison VI11, AS opposé à Uranus ra­
dical et en VIII, etc...).

Thème n° 5 ; le i l  janvier 1911 ; Le
Havre à 1 heure matin ; heure rectifiée
1 h. 03.

Il y a aussi de très mauvaises posi­
tions dans le thème annuel de K. S.
(conjonction Saturne, Mars, Soleil sur
un point très délicat par rapport au
thème radical, etc.).

Ici aussi l’examen des transits des
planètes lentes aurait permis de pro­
nostiquer de fort mauvaises périodes
aux dates suivantes :

Mai = Uranus carré Soleil et Nep­
tune.

Juillet et août = Saturne opposé au
MC et conjoint à Vénus — planète gou­
vernante et en même temps .maîtresse
de VUI. Comme on le voit, cet aspect
situe assez exactement l'accident et un
débutant pouvait remarquer ce pas­
sage.

Ces deux derniers horoscopes sont
donc beaucoup plus probants en ce qui
concerne la précision, ou plutôt les
mauvais aspects étaient beaucoup plus
faciles à voir car ils ne pouvaient man­
quer d’attirer l’attention. Je dois ce­
pendant faire remarquer qu’au mo­
ment de l’accident on ne trouve pas de
transits absolument exacts. Il ne faut
pas perdre ce point de vue lorsque l’on
veut émettre un pronostic.

En résumé, je crois que je puis con­
clure en disant : les dircclions^primai-
rcs d’abord, les transits ensuite sem­
blent cire les deux aiguilles principa­
les de la grande horloge .celeste où
s’inscrit-notre destin.

■  B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B*B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B B ■

Q u e lq u e s  L iv r e s  à  l i r e . .
Introduction à T étude de la chirosco-

pie médicale, par Μ. Henri Mangin-
ßalthazard, préface du docteur For-
ticr-Bernouville. Un vol. in-S° de 208
pages, orné de 45 planches et dessins
et de nombreux schémas, de Μ. Mar­
cel Pinloche (Renaissance Moderne,
édit.). — 25 francs.
Il n’y a rien de définitif, même en

chiromancie ou plutôt en chiroscopic,
terme plus juste, du reste, puisque
l'ouvrage dont je viens d’avoir le plai­
sir de prendre connaissance traite de
l'observation des lignes de la main, au
point de vue médical, et nullement de
divination comme le terme « chiro­
mancie » le laisse entendre.

L’auteur n’est pas médecin, mais il
serait digne de l’être, — et son préfa­
cier le regrette pour les malades — car
il traite des lignes de la main avec
une compétence médicale aussi gran­
de que le docteur Léon Vannier a par­
lé des tempéraments, dans sa « Typo­
logie ».

Il est bon pour faire admettre cer­
taines vérités de les mettre dans un

« écrin scientifique », c’est ce que l’au­
teur de Y Introduction à la chiroscopie
médicale a fait et nous lui en sommes
reconnaissants, car nous souhaitons
que beaucoup de médecins, retrouvant
dans cet- ouvrage « leur parler habi­
tuel » ne considèrent plus la chiro­
mancie comme une curiosité tout au
plus digne de leur servante ou de leur
concierge ; la prise en considération
de ces observations vieilles comme le
monde, mais faites par les « empiri­
ques », des « jion scientifiques », met­
tra leur conscience professionnelle
plus à l’aise et sera d’un grand secours
pour leurs malades.

Nous sommes de l’avis de l’auteur,
la chiromancie n’est pas déterminan­
te ; les possibilités de durée d’existen­
ce, par exemple, nous l’avons maintes
fois écrit, jouent entre un minimum et
un maximum que la médecine, ayant
connaissance des faits, doit nous-per­
mettre d’atteindre, c’est pourquoi la
chiromancie, pardon la chiroscopie, est
une science d’observation que tous les
médecins dignes de ce nom ne doi­
vent pas négliger.



Les chants de la Solitaire,, par Lise La­
marre, ouvrage couronné par l’Aca-
(léinic française (Revue Mondiale,
éd.). — 232 pages, 12 francs.
Un livre de vers admirables qui se

lit et se relit avec 'pl aisir, nous en ex­
trayons d’un chant intitule « Posses­
sion, Obsession », ces quatre vers :
Hùlc nourri de moi, Iristesso délétère,
Fatidique serpent que'mon Rang désaltère,
Que mun cerveau nourrit, que réchauffent mes

[reins,
Vos anneaux de velours sont plus forts que

[ l ’airain !
Mme Lise Lamarre écrit avec déli­

catesse, elle observe, analyse et dissè­
que les gens, les bêtes et les choses
avec un rare talent ; elle puise son ins­
piration à toutes les sources, ce qui
rend Les Chants de la Solitaire si di­
vers et si agréables au lecteur.

Cours synthétique (Vastrologique scien­
tifique, par M. G.-L. Brahy, un vol.
grand in-8", 50 francs. (Institut As­
trologique de Belgique, éd.)
L’auteur, fondateur de l’institut As­

trologique de Belgique, est·le principal
pionnier du « mouvement » astrologi­
que belge ; il a eu, dans son ouvrage,
le rare mérite de condenser toutes les
données indispensables à l’astrologue,
il a « épluché » la tradition afin d’en
conserver seulement ce qu’elle a de
plus logique et de plus sûr.

Vous trouverez dans ce « Cours syn­
thétique d’astrologie » les règles prin­
cipales et suffisantes pour faire de l’as­
trologie, « dite scientifique », vous les
comprendrez et vous les appliquerez
car elles sont claires, précises et sim­
ples.

M. G.-L. Brahy, afin de rendre.son
ouvrage synthétique, s’est efforcé de
définir la signification des signes du
zodiaque, des positions planétaires, des
aspects, par un seul mot ; il appelle
cela des « mots-clés ». Celte synthè­
se astrologique facilite considérable­
ment le travail de l’étudiant car, une
fois qu’il connaît ces « mots-clé » il
est à meme de faire très rapidement
une interprétation sommaire sans com­
mettre de grosses erreurs.

L’auteur applique scs données à deux
thèmes qui servent d’exemple prati­
que d’un bout à l’autre du volume.

En résumé, ce Cours est un guide
indispensable pour le débutant et. un
aide-mémoire précieux pour Paslrolo-

26}
guc expérimenté ; nous en recomman­
dons chaleureusement la lecture·.

L’Hydraulique en Tunisie, d'après les
Homains. Les applications modernes:
La Baguette du Sourcier à la portée
de tous, par Georges Pignauvin. —
Une brochure grand in-8®, illustrée,
10 francs. (Imprimerie Habadou et
Cio, 13, rue Souk-Ahras, Tunis, édi­
teur.)
Un ouvrage agréable et très docu­

menté qui se lit d’un bout à l’autre
comme un roman ; l’auteur y parle de
la question de l’eau et de l’abandon des
villes romaines par les Arabes ; il dé­
montre et il prouve par des faits que
les Romains avaient de l’eau, beau­
coup d’eau. Nous devons donc logique­
ment conclure, dit M. Pignauvin, que
« puisque la pluviométrie n’a guère
changé, puisque les sources et les puits
ont tari, puisque nos géologues et nos
sourciers ne trouvent plus trace de ces
écoulements souterrains, c’est que
ceux-ci étaient artificiels, c’est parce
que ces écoulements étaient pratiqués
grâce à des travaux, travaux qui n’ont
pas été entretenus, que l’eau peu à peu
a disparu.

« Quand on connaît la mentalité ara­
be, on comprend que ceux-ci, qui pra­
tiquent la loi du moindre effort, aient
laissé les travaux sans les entretenir.
Lorsque la disparition de l’eau est de­
venue totale, la population qui avait
oublié et les travaux et le moyen de
les entretenir a peu à peu émigré,
abandonnant les maisons de pierre
pour aller planter ses tentes à l’en­
droit où il plaisait à Dieu de faire
jaillir l’eau du sol. »

« Et les années ont succédé aux an­
nées, le sable a lentement recouvert les
maisons abandonnées et lorsqu’après
plus de quinze siècles nous sommes
venus, nous avons été surpris de l’état
dans lequel nous avons trouvé les cho­
ses. »

L’auteur démontre « que ce qui a été
fait.peut être refait, que pour la plus
petite ferme comme pour la plus gran­
de ville il est possible d'établir partout
à défaut d’un système hydraulique na­
turel un ensemble de travaux artifi­
ciels. Et puis pourquoi ne le ferions-
nous pas puisqu’avcc des outils et des
procédés rudimentaires ces travaux
donnaient, il y a deux mille ans et plus,
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des résultats que nous n'avons jamais
atteints ? »

Celle brochure, (¡ni est vendue au
profit de PI usti lut. de Becherchos Hy­
drauliques en Tunisie, est à lire.

Les Livres à la Ville, magnifique, ou­
vrage illustré, publié par le « Hul-
letin officiel » des Maîtres Impri­
meurs de France, 7, rue Sugcr, Pa­
ris (G*), avec la collaboration des
principaux bibliophiles français. —
Prix : 70 francs pour la France ;
85 francs pour l'étranger.
Ce volume continuant, la magnifique

série des Numéros de Noël du Bulletin
officiel dés Maîtres Imprimeurs, vient
de paraître.

Le culte des livres ne se célèbre pas
seulement, dans les cathédrales, que
sont les bibliothèques d'Etat ou de
grandes villes. Il a ses églises conven­
tuelles, ses chapelles particulières, ses
oratoires, scs autels domestiques in­
nombrables. Qui n'a pas, aujourd’hui,
sa chambre, son meuble, sa planche,
réservés à ces « amis discrets » que
sont, les livres ? C'est à ces asiles va­

riés, les derniers temple · de l’esprit,
où vient se recueillir l’homme aflamó
de science, chercheur d'idéal, curieux
de nouveauté, quêteur de distraction et
d'oubli, qu'est consacré ccl ouvrage,
suite logique de celui de 1930 (pii, sous
le titre « Les Livres chez eux », s'est
surtout occupé des bibliothèques pu­
bliques, mais où déjà se trouvent quel­
ques notices sur des collections per­
sonnelles.

L'ouvrage comprend um» magnifique
couverture en héliochromie, 120 pages
de texte et 70 hors-texte en couleurs
(tous précédés d’impression). Comme
ceux des années précédentes, il prend
place au tout premier rang des meil­
leurs ouvrages parus dans le monde
entier et consacrés aux arts du Livre.

N.-B. — Comme les années précé­
dentes, un tournoi typographique a été
organisé à l'occasion du Numéro de
Noël. Les modèles réalisés ont été grou­
pés en un fascicule spécial qui sera
joint aux « Livres à la Ville » sans
supplément de prix, à condition qu’il
soit expressément demandé en même
temps que l'ouvrage principal.

G. ML’CHERY.
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C L U B  D E S  P S Y C H I S T E S
R é u n io n «  : 1 8 4 ,  B o u le v a r d  S a in t - G e r m a in

S a l l e  d e  G é o g r a p h ie  ( I e r  É t a g e )
Sam edis à 15 h e u re s  — M ercred is à 2l heu res

PROGRAMME DE JANVIER 1933
Mercredi J. — Les Signes révélateurs de la Chance. Comment la fixer ! par Georges Mug iier y . —

Expériences de diagnostic des Maladies avec le Pendule, par E. Gc epp.
Mercredi 11. — Les qualités nécessaires à l ’Occullistc, par le Dr de Ro f ia . — Le Tempérament, la

Santé, le Destin par ses noms, par Georges Mu c deiiy .
Mercredi 18. — Suggestion et auto-suggestion, par P.-C. Ja g o t .
Mercredi 23. — L’iloroscope d ’après les lignes et la forme de la main, par Georges Muc her y . —

Philosophie Latine, par Raymond Of f x e r .

SOMMAIRE DE “  ÉVOLUTION ” JANVIER 1953
R evu e  M ensuelle du  “  CLUB DES PSYCHISTES ”

Astrologie et Mythologie, par Georges Mu c her y . — Comment je fabrique de l'Or, par Jo l l iv et -
Ca s t e l o t . — Les États de l ’IIypnose, par P.-C. J a g o t . — La Science Occulte des Anciens, par E.
Sc ia v x . -  L’Évolution spirituelle, par Charles Ro u ssea u . — La Philosophie Indoue, par José Bozzi.

Imprimerie spéciale du « Chariot » 12, rueThiers, Gien. — L'Administrateur-Gérant : A. VALETTA.



Madame TÜRCK
V o y a n t e

1 ,  H u e  d e  L a n g e a c
(Nord-Sud : Cosveatles)

Reçoit dé 14 h. à 19 heures

Pour fortifier votre chance
li ê  ̂ MAGt IE

Pour amél orer votre santé
liçe  ̂ MAGrlE

Pour être aimé
li ê  ̂ MACrlE

1 vol. 256 pages, franco : 16 fr. 50

Ce
que
sera

1 9 3 3
Almanach

Astrologique
du Chariot

T ro is f r a n c s

Le Talism an
George* MUCHERY

Conçu et exécuté après 20 années d’étu-
des et d’expérimentation par un Maître de
¡’Hermétisme. Moderne, ce Talisman doit
ótre te véritable compensateur des courants
mauvais.

Que Jemande-t-on t .  un Talisman 7 C’est
d’être efficace.

S’il existe dee Talismans ayant un pou­
voir, celui de Georges MUCHERY, Membro
Organisateur des Congrès Internationaux de
Psychologie Expérimental©, auteur de nom­
breux ouvrages scientifiques sur les science·
occultés, sera de ceux-là et !e meilleur.:

L’auteur, en plus de toutes les vertus ma­
giques préconisées par les Anciens Mages, a
joint à son Talisman les qualités que sa
Science et ses nombreuses recherches lui ont
permis d’y ajouter.

Le Talisman de Georg« MUCHERY œ t
personne^ étant établi suivant l’état du
Ciel au jour, à l’heure et à l’endroit de U
naissance de celui pour qu’il est construit ;
de ce fait, il n’a nen de similaire avec 1«
objets du même genre, tussent-ils en or, fa­
briqués en série et s'adaptant tant bien que
muL plutôt mal que bien à des personnalités
oommunes.

Sur un papier spécial pareheminé et ma­
gnétisé i  l’nsare planétaire convenant au
sujet, le Maître a fait personnellement le
travail, il y a mis tout» sa FOI et son VOU­
LOIR immense de réalinsr ha plus aectets

désirs du futur possesseur de l’objet ma­
gique.

Ensuite, les aspects planétaire· mauvais
— et qui n’en a pas ? — ont été compensé·
par un influx d’aspects heureux et bénéfique·
en rapport avec les désirs formulés, tout,
ceci, à l’heure vouloe et dans de· condition
spéciales relevant de la Haute-Science.

Dans ce Talisman de présentation agréa­
ble, sur le parchemin gravé, an plus des
psntacles magiques, chacun pourra Ere l'état
du Ciel au jour do sa naissance. Aisément
portatif, ce véritable porte-bonheur trouve
autant sa place dans un portefeuille» dans
un sac à main quo sur le tablier d’une auto.

Un Talisman ne peut posséder toutes le·
vertus à la fois, étant construit à un heure
donnée, il est influencé par la planète mat-
tresse du moment, aussi ne peut-il répondre
qu’à un but bien déterminé ( amour, santé,
affaires, gain, accident» travail, etc.)

Si vous voulez entrer en possession de e s t
objet do chance ou de préservation, veuilles
nous adresser les renseignements suivant* :

HEUBB DK NAESAHŒ D m  DB IHÎSSiBCB NOM é PRCIOK
(il pmihli) Lie· d» Naituaa l i r a i

Indiquer le désir primordial que Vous vou­
driez voir se réaliser (amour, santé» affai­
re·, etc...)

Envoyer c «  indications accompagnée· d’une
somme de cinquante francs ; dans la hui­
taine (temps nécessaire à sa construction),
voua recevrez un véritable porte-bonheur
qui vous sera pereonneL



L e  B o n h e u r  T r io m p h a n t
“ V u  ”

P a r f u m  O c c u l t e
qui appelle l’aflection et l’amour

agissant sur tout le monde, il sauvegarde de l’oubli
Quarante-cinq francs

Présenté dans un élégant coffret, c’est un fétiche de bonheur et de joie.
Editions du Chariot,. G2, Boulevard Voltaire, PARIS

VIENT DE PARAITRE

LOUIS FRAMERY

Les Radiatloos “S”
te  Ssitsws

Vous permettront de déceler

tes qualités physiques et psychiques
dé l’individu

SES MALADIES —  LEURS REMÈDES

les qualités des animaux, fécondité, vi­
talité, les galeries et cavités souterrai­
nes, les filons des minerais, les courants .

d’eaux diverses ; etc..., etc...,
Comment on reconnaît si on est Sourcier.

Franco : douze francs

Leg deux meilleure

T A R O T S
sont

Le Tarot ancien de Marseille. 4 0  f r .

Le Tarot astrologique. 4 5  f r .

édités
par la Maison GRIMAUD

Cartes à jouer

Mme L e b e r to n ^ ^ ^ .T ^ . j .
1 à 7 h. ou p. corr. 20, r. Brey, 1er g., Paris'. ,

Vingt-cinq francs. fient de paraître
TRAITE COMPLET

CMIROMATVCIE
Déductive et Expérimentale

par ; G. Mu c h b r y

4:00 colonnes de textes — 350 schémas
80 Empreintes

A m i s
du

C H A R IO T
Voua devez confier vos

opérations financières
et la gérance de votre portefeuille

à la

tape Mobilière Parisienne
11 bis, Rue Blanche, 11 bis

PARIS (9a)
voue y trouverez toutes les garanties dési­
rables, la banque acceptant le contrôle du
comité de'direction de notre Association, de
plus vous favoriserez l’action sociale d ev o ­
lution, une partie des bénéfices de la Banque
étant versée à nos œuvres de prévoyance.

Pour la Voyanee
utilisas las

PARFUMS


